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A I' occasion d'etudier un lot de carabiques Truncatipennes recolte par le personnel 
du Musee d'Histoire Naturelle de Prague, en 1970, pendant une mission effectuee en 
Iran et en Anatolie orientale, j'ai eu certaines difficultes pour etablir l'identite d'un 
couple de carabiques provenant du NW de l'Iran. Un premier examen m'avait 
conduit ales rapprocher du genre Microdaccus Schaum. Cependant, ayant dans la 
memoire un enigmatique Dromiini de l'Egypte decrit par P. de Peyerimhoff en 1927 
sous le nom de Psammodromius noctivagus, j'ai voulu regarder de pres le type unique 
de celui-ci qui se garde dans les collections du Museum d'Histoire Naturelle de 
Paris. Une fois compares au bien type de Peyerimhoff, les exemplaires d'Iran se 
sont averes comme appartenant bien au genre Psammodromius. 

Alors, pour bien carateriser Psammodromius, j'ai cru bon le comparer avec 
Microdaccus, car en realite les deux genres sont tres proches l'un de l'autre. Par la 
suite, j'ai ete oblige de reviser les especes connues de Microdaccus qui en nombre de 
cinq n'avaient suscite guere de commentaires apres la revision de Gridelli en 1930. 
Cet auteur travailla seulement sur quatre especes (la cinquieme, houskai, fut decrite 
par Jedlicka en 1951). Gridelli considera les especes suivantes: M. opacus Schaum, 
M. pulchellus Schaum, M. opacicolor Reitter et M. teodoroi Gridelli. I1 ajouta a la 
description du teodoroi de l'ile de Rhodes, des commentaires fort interessants sur les 
trois autres especes du genre, bien que M. pulchellus lui etait inconnu en nature. 
En plus, l'auteur italien souligna le desaccord qui existe sur la paternite du genre 
Microdaccus, tantot attribue a Schaum, tantot attribue a Chaudoir, et il avoue de 
rien avoir trouve dans la litterature entomologique de Chaudoir concernant les 
Microdaccus. De mon cote j'ai cherche aussi parmi les publications de Chaudoir la 
description du taxon qui nous occupe, sans aucun succes non plus de ma part. En 
fait, je crois que cette confusion provient de Schaum lui meme, qui en 1864 (Berl. Ent. 
Zeitschr. VIII, p. 204) publia le suivant commentaire (en langue allemande): "Apr. 
opacus doit former un genre independant auquel Chaudoir a donne le nom de Micro­
daccus. I1 differe d'Apristus par la surface mate, les elytres plus longs, le bord poste­
rieur du pronotum plus largement re:flechi par derriere, ainsi que par la constitution 
des pieces de la bouche. Les mandibules sont larges et presentent (au moins la gauche 
puisque la droite est abimee sur l'exemplaire examine), du cote interne et vers la 
pointe une dent assez forte. Les palpes sont epais, le dernier article des palpes maxil­
laires accumine et ovoide, celui des palpes labiaux tronque; le menton ne possede 
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pas de dent; les ongles sont lisses, etc. Puis Schaum donne une tres courte diagnose 
duM. pulchellus de Palestine en le comparant brievement a son M. opacus. 

Effectivement, encore de nos jours l'accord n'est pas definitif sur qui a decrit 
le genre Microdaccus! Par exemple, le Catalogue Winkler (1'933) ecrit Microdaccus 
Chaudoir; Schatzmayr dans son Catalogue des Carabiques d ''Egypte (1936) en fait 
autant. Au contraire, le Coleopterorum Catalogus de Junk, pars 124 (1932), nous 
lisons sous la plume de Csiki, Microdaccus Schaum, etc. Et bien, je crois que ce 
dernier a raison, car c'est bien Schaum qui dans le paragraphe plus haut cite a defini 
le genre pour la premiere fois. Chaudoir n'a rien publie sur ce sujet. Dans un Catalogue 
manuscrit (sur sa collection) Chaudoir lui meme ecrit genre "Microdacc~~s Schaum" 
et dans sa collection (ex Oberthur), actuellement au Museum d 'Histoire Naturelle 
de Paris, existe aussi le genre "Microdaccus Schaum", dont !'etiquette a ete redigee 
par Chaudoir. Ceci nous prouve que l 'entomologiste russe ne considerait pas que ce 
genre de Lebien lui appartenait. 

Gridelli dans sa note de 1930 reprend la description de Schaum. Par la suite, dans 
la description de son M. teodoroi il y ajoute trois figures de certaines parties de celui-ci: 
edeage, mandibules, palpes maxillaires et labiaux et mandibule gauche avec le dent 
interne. Il donne aussi un petit tableau permetta:ht la separation des quatre especes, 
pulchellus, opacus, opacicolor et teodoroi. 

Plus recemment (1951), A. Jedlicka a decrit de-Palestine le M. houskai et une variete 
de couleur du M . opacicolor ab. nigroabdorninalis. Parmi les llfic1~odaccus recus du 
Musee de Prague figure bien le type du M. houskai , mais pas celui de l'ab. nigro­
abdominalis Jed., dont le type, d'apres son auteur, devrait se trouver dans ce Musee. 
C'est ainsi que je ne peux rien dire sur le second; en ce qui concerne houskai , il s'agit 
bel et bien duM. pulchellus Schaum, decrit lui aussi de Palestine et capture plus tard 
par P. de la Bruleire a Jerusalem, etc. Unexemplaire de Piocha.rd de la Brulerie qui se 
trouve dans les collections du Museum de Paris est identique a houskai, de meme 
qu 'un xemplaire de la collection Chaudoir; provenant de Schaum,· que je pense 
peut-etre considere comme un ootype. Bref, · houskai do it passer a la synonimie de 
pulchellus Schaum. D'ailleurs c'est assez surprenant que dans la description de 
houskai Jedlicka le compare uniquement a l'opacicolor R eitter., decrit de la Syrie, 
sans faire aucune mention du pulchellus de Palestine! 

Cet article etait deja termine lorsque dans Ent. Arb . Mus. G. Frey de Tutzing 
de 1973 est parut un article de K. Mandl dans lequell'auteur decrit deux especes de 
Microdaccus d'Iran: M . evavartianae et M. pallidicolor. Le premier correspond 
vraisemblablement a une race de l'opacicolor, tandis que pallidicolor est une nouvelle 
espece mais non de Microdaccus sinon de Psammodromius. D'ailleurs cette espece je 
l'avais decrite comme inedite sur ces memes pages provenant des recoltes du Musee 
de Prague en Iran. Neanmoins ayant pu examiner l'exemplaire type de Mandl 
regu en communication par mon collegue M. Morvan de Paris, on a constate l'identite 
de mon espece avec celle de K. Mandl. Pour pas creer des le debut de nouvelles 
synonimies, j'ai retire de mon article l'espece en question adoptant le nom deja 
propose par Mandl. Il est possible que M. Morvan publiera ·bientot d 'autres especes 
inedites appartenant a ces deux genres de Lebiens et il pourra a cette occasion 
signaler a quelle espece doit se rattacher lJII. evavartianae Mandl, car la descrip­
tion originale fait special attention la couleur, chose qui me parait insiffisante 
pour pouv:oir trancher la question sans avoir etudie au· prealable le type d'evavar­
tianae. 
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Gra.ce aux materiaux du Museum de Paris provenant de collections diverses: 
Pecoud, Bedel, Peyerimhoff, Godard, etc., ainsi qu'aux specimens re<;us en communi­
cation des Musees de Prague et de Budapest (avec les type8 de houskai et d'opacicolor), 
j'ai pu rassembler un certain nombre d'exemplaires (une quarantaine environ) ce 
qui m'a permis de rediger ces pages. Toutefois, il est regrettable que une partie 
de ce materiel soit sommairement etiquette, tel Orient, Palestine, Turquie, ou Perse 
par exemple! Ceci ne permet guere de preciser la repartition du genre d'une fa<;on, 
correcte; de meme, la rarete des Microdaccus dans les collections est un facteur 
negatif qui empcche de tracer l'areotype de ces Lebiens. Enfin, en gros, nous pouvons 
dire que la repartition du genre en question s'etend des iles de Rhodes et de Chypre, 
en passant par la Grece, la Palestine, le Liban, la Turquie, la Syrie, et r Irak, jusqu'en 
Iran. Il ne parait pas exister en Egypte; les cites de ce pays corresponderaient aux 
genres Psammodr01nius Peyerimhoff et Apristus Chaudoir. Microdaccus ne figure pas 
non plus clans le Catalogue des Coleopteres du Sinai de P. de Peyerimhoff (1903) ni, 
avec certitude, sur celui de Schatzmayr (1936). 

M. opacus Schaum, de Chypre et de la Grece et M. teodoroi Gridelli de Rhodes, 
se presentent comme etant deux taxa stables et peu variables, tandis que les autres 
deux especes M. pulchellus Schaum de la Palestine et du Liban et M. opacicolor Reitter, 
largement repandu sur la Turquie, la Syrie, l'Irak et l'Iran sont nettement plus 
polymorphes. Parmi lcs materiaux de la collection Pecoud ranges sous le nom de 
JJ!l. pulchellus, figuraient des echantillons de Rhodes qui correspondent bien a l'espece 
de Gridelli , M. teodoroi. A cote de ceux-ci, se trouvaient deux exemplaires du vrai 
pulchellus etiquettes Rhodes (Bleuse)! Cette espece etant palestinienne la localite 
doit etre rejetee comme douteuse, car tous les individus que j'ai pu etudier de l'ile 
de Rhodes sont des teodoroi, sans exception. Un exemplaire du Liban du Musee de 
Prague est bien un pulchellus, mais tout de meme un peu different de ceux de la 
Palestine. L'espece la plus repandue et la plus variable est le M. opacicolor Reitter. 
Originairement decrit d'Akbes, Syrie, il a ete signale plus tard d'autres localites 
de l'Iran et de l'Irak. Ainsi, M. opacicolor a prolifere largement sur le Moyen Orient. 
A partir d'un. ancetre commun, des especes, ou des sous-especes, allopatriques ce sont 
originees sur l'aire de repartition, assez considerable du M. opacicolor. Un trait 
commun a ces diverses formes nous est fourni par le systeme de coloration et par la 
morphologie externe tres homogenes. En realite, les differences les plus notables 
nous les trouvons dans l 'edeage, notamment dans les pieces chitineuses du sac 
interne. Celles-ci me paraissent trop evidentes pourles passer sous silence. Cependant, 
n'ayant pas a ma disposition un materiel suffisamment important et precis, il est 
dif:ficile de se prononcer si cette variabilite correspond a un cline (caracter unique 
variant, l'edeage), ou s'il s'agit d'especes sympatriques, ou encore, d'un simple 
" rassenkreis" du a des conditions ecologiques (microgeographiques) differentes. 
Notre pauvre materiel ne peut pas nous fournir la reponse adequate! Provisoirement 
done, je prefere decrire ces variations comme des races geographiques d'une meme 
espece. 

La diagnose du genre est assez courte, et pas tout a fait exacte dans le commentaire 
de Schaum (1864); je me propose d'un donner une autre un peu plus complete. 

Plus loin je le ferais de meme pour le genre Psammodromius Peyerimhoff, dont il 
faut preciser quelques points, absents ou obscurs, de la description originale. 
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Fig. A: Complexe labia] du Microdacus opacicolor lcharoumensis ssp. n., de Kaemenogra, Iran. 

Fig. B: Oomplexe labial du Psammodromius pallidicolor (Mandl ), de Sufian, Iran. 

Genre Microdaccus Se ha urn, 1864 

Insectes ailes, mats, noirs ou bruns fonce unicolor ou avec les elytres en partie 
jaune-orange (rarement entierement jaunes). Labre echancre avec quatre soies plus 
deux autres tres petites. Mandibules courtes et larges fortement arquees vers l'extre­
mite, souvent pourvues vers l'avant et du cote interne d'une petite dent bien visible 
sur le bord tranchant. Dernier article des palpes labiaux pubescent et elargi ou 
subsecuriforme. Labium (Fig. A) pourvu d'une large dent obtuse, subtronquee et 
meme Iegerement bifide au sommet, depassant nettement le niveau des epilobes qui 
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sont obtuses et peu saillantes. Antennes longues et fine8 pubescentes a partir du 
4e article. Pronotum cordiforme, plus ou moins allonge, carre ou faiblement plus 
large que long, a cotes tres fortement sinueux, les angles posterieurs grands, aigus 
et saillants en dehors; la base, peu saillante au milieu, est tronquee. Elytres allonges, 
paralleles, les stries peu profondes et les intervalles plus ou moins convexes; sans 
pores sur le troisieme intervalle, mais avec un pore juxta-scutellaire. Serie umbilique 
compose de quinze a dix sept pores: un groupe humeral6, - 1 - 1, les 7 ou 9 restants 
plus ou moins groupes. Strie scutellaire nulle ou rudimentaire. Tarses fins et pubes­
cents, onychium glabre et ongles lisses. Edeage avec de pieces chitineuses a l'interieur 
du sac interne. Appareil genital de la ~ avec les gonapophysis inermes, arquees et 
assez longues. ,Receptaculum seminis" assez etroit, digitiforme, sans pieces chiti­
neuses (Fig. 7 a ll). 

Dans la description originale (1. c.), Schaum affirme que le menton ne possede 
aucune dent. Ceci est faux, car toutes les especes ont une dent obtuse, plus ou moins 
longue que les epilobes. Toute la surface des teguments est pourvue d'une tres forte 
microsculpture que lui donne un aspect chagrine et mate. Les mailles sont petites 
et plus ou moins isodiametrales. 

Les differences chromatiques permettent de separer aisement les quatre especes 
qui composent le genre Microdaccus. Gridelli l'a deja fait et, en realite, il n'y a pas 
grande chose a changer au tableau propose par l'entomologiste italien en 1930 (1. c.). 
l. Insecte entierement noir sauf les trois premiers articles des antennes, les appen­

dices de la bouche, les tibias et les tarses qui sont jaunes. Mandibules pourvues 
d'une dent sur la partie avant du trancp.ant. Edeage (Fig. 1). Grece et Chypre 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ opacus ( Scha urn) 

- Insectes avec les elytres bicolores noir et jaune-orange. Mandibules avec ou sans 
dent interne sur le tranchant ............................................ 2 

2. Mesosternum, metasternum et abdomen jaunes, parfois l'insecte entierement 
jaune. Mandibules sans dent sur le tranchant. Scutellum jaune-orange. Couleur 
noire de la moitie posMrieure des elytres remontant le long de la suture. Edeage 
(Figs. 4, 5, et 6). Syrie, Turquie, Irak et Iran ............... opacicolor (Reitter) 

- Pieces sternales, abdomen et scutellum noirs. Mandibules avec ou sans dent sur le 
tranchant. Couleur noire de la moitie posterieure des elytres remontant ou non 
le long de la suture ..................................................... 3 

3. Mandibules pourvues d'une dent sur le bord tranchant. Couleur noire de la moitie 
des elytres remontant le long de la suture. Pronotum avec de fortes rides trans­
versales. Femurs fonces. Interva.lles elytrales convexes. Edeage (Fig. 2) ile de 
Rhodes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . teodoroi Gridelli 

-- Mandibules sans dent sur le tranchant. Couleur noir de la moitie posterieure des 
elytres ne remontant pas le long de la suture. Pronotum a surface unie, sans rides 
transversales. Femurs jaunes. Intervalles elytrales peu convexes. Edeage (Fig. 3). 
Palestine et Liban ...................................... pulchellus Schaum 

Liste d'especies 

Microdaccus opacus (Schaum, 1857); ( Apristus), Berl. Ent. Zeitschr., 1 : 133, 
type: Grece. 
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Fig. l - 3: Genre JYiicrodaccus, edeages de, l: M. opaCU8 Sche;um d es environs"d'Athefles ; 2: JJ1. 
teodoroi Gridelli de l'Ile de Rhodes; 3: NI . pulchellvs Schat1m de Palestin"'. 

La couleur entierement noire des teguments permet de _recon:qaitre cette espece 
· sans difficulte. Les appendices et les pattes sont jaunes sauf les femurs et les antennes 

enfumees a partir du 4e article. Les mandibules presentent une dent bien visible 
sur le tranchant. Le pronotum est carre ou, tres lCgerement, un peu plus large que 
long. 

Chez M. opacus l'edeage est as.sez gros, a bord ventral presque rectiligne, l'apex 
infiechi ventralement; les deux pieces du sac interne sont grandes, l'une est arrondie, 
l'autre plus grosse est trarisversale et subanguleuse. Le style droit en forme de 
triangle equilateral a l'extremite mais avec les pointes inrondies (Fig. 1, 7, 8). 

Cette espece est connue de la Grece continentaJe: Attique: Mt. ~antelique (H. Coif­
fait) ; env. d'Ath(mes, lac du Marathon IV-1953 (G. Pe'coud); Kephissia 13-VI-1915; 
Phaleron 17 ~Ill-1915; Molomos 12-III-19Ht Il a ete signale aussi d'autrAs localites 
de la Grece et de l'ile de Chypre. · · · 

Microdaccus teodoroi Gridelli, 1930; Bol. Soc. Ent. ltal., 62 : 63, type:Broussali, 
ile de Rhodes, au Musee de Trieste. 

C'est parmi les especes a elytres bicolores l'unique qui presente les pieces sternales, 
]'abdomen et le scutellum jaune-orange. Elle est aussi le Microdaccus avec les inter­
valles des eiytres fortement convexes. Les mandibules possedent une dent bien visible 
sur son tranchant, ce qui le separe des M. opacicolor et M. pulchellus. L'edeage est 
du meme type general que celui d'opacus, neanmoins, il est plus court, l'apex plus 
robuste et les pieces internes differement conformees en forme de selle. Enfin, le style 
droit est plus grand et pointu que chez opacus. (Fig. 2). Il parait speciale a l'ile 
de Rhodes. 

Microdaccus opacicolor (Reitter, 1897); (Dtomius) , Deutchs. Ent. Zeitschr. p. 30, 
type: Akbes, Syrie, au Musee de Budapest. 

M. opacicolor dubia ssp. n.; holotype:un 6 de Turquie (ex. coll. Go dart), au Museum 
d'Hist. Nat. de Paris . 
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Fig. 4-6: Genre Microclaccus, edeages de JJ!I . opacicolor Reitter, 4: lVl. opacicolor inconstans ssp. n., 
de Bagdad; 5: M. opacicolor khaTOumensis ssp. n., de Kaemenogra, Iran; 6: M. opacicolor clubia 
ssp. n., de Turquie. 

M. opacicolor inconstans ssp. n., holotype: un 6 de Bagdad (ex coll. Bates), au 
Museum d'Hist. Nat. de Paris. 

M. opacicolor kharoumensis ssp. n., holotype: un 6 de Kaemenogra, Ht. Kharoum, 
chaine du Zagros, Iran, V-1899 (M. de la Escalera), an Museum d'Hist. Nat. de 
Paris. . · 

Microdaccus opacicolor opacicolor -(Reitter, 1897) 

Malheureusement le type de cette espece est un.~ femelle unique, provenant 
d'Akbes au NW de la Syrie. Je n'ai pas pu examiner d'autresechantillons que le type 
de la meme localite, voir du meme pays. Ainsi, il m'est impossible de le separer des 

. autres races que plus loin seront decrites. En e:ffet, dans ce complexe raciale de 
,Topacicolor Rtt., les caracteres autres que l'edeage i?Ont a peu pres identiques chez 
toutes les sous-especes. Par la conformation des angles anterieurs du pronotu:in, 
arrondis chez le type, nous pourrions lui rattacher un exemplaire femelle de la col­
lection Pecoud etiquete "Perse, region Nord-ouest". Seulement cela ne nous avance 
gu~re etant donne qu'il s'agit de deux femelles; ensuite, la localite persane ne parait 
pas tres convaincante. Enfin, il faut reconnaitre que entre la localite topotypique 
d'Akbes au NW de la Syrie et celle de la Perse, region NW, une partie de l'Anatolie 
et de l'Irak les separent largement, pour accepter d'emblee l'identite des deux 
exemplaires pourvus d'une localite aussi vague. Lorsque nous aurons etudie le 6 de 
l'opacicolor opacicolor, tout au moins un individu provenant du NW de la Syrie, 
nous pourrons voire un peu plus clair et peut-etre reconnaitre celui-ci dans une des 
races que je decris a continuation. 

Microdaccus opacicolor dubia ssp. n. 

Un exemplaire 6 (ex. coli. Godard) avec une localite aussi flue que: Turquie! 
Il est done pour le moment impossible de preciser exactement ou se trouve cette race. 
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Mais etant donne les differences que s'observent entre l'edeage de celle-ci compare 
a celui des races suivantes, je propose de le nommer subsp. dubia. Les pieces du sac 
interne petites et anguleuses, sont tout a fait distinctes de celles qui presentent les 
autres races (Fig. 6). 

Microdaccus opacicolor inconstans ssp. n. 

Le type 6 fut recolte a Bagdad et provient de la collection Bates. Une ~ que je 
reporte a cette race, vient de Suse ou elle fut recoltee en 1907 par J. de Morgan, 
le celebre prehistorien franc;ais. 1/edeage d'inconstants se caracterise par son bord 
ventral convexe, par son apex en pointe fine, attenuee et Iegerement recourbee du 
cote ventral; les pieces internes sont arrondies et fortement chitinisees. Le style droit 
est triangulaire (Figs. 4, 11 ). 
L 

Microdaccus opacicolor kharoumensis ssp. n. 
IIC" 
, __ Dans la collection G. Pecoud figurent trois exemplaires provenant de Kaemenogra, 
dans la vallee du Ht. Kharoum, riviere qui prend naissance dans le sud de la chaine 
du Zagros pour ~e jeter dans l'Euphrate, pres d' Abadan et le golfe Persique. Cette 
zone fut prospectee a la fin du siecle dernier par l'entomologiste espagnol M. M. de la 
Escalera du Musee de Madrid. Voyageant souvent a ses frais, Escalera vendait une 
partie de ses recoltes et notre regrette ami G. Pecoud lui avait souvent achete des 
Carabiques et de3 Longicornes. 

Parmi ces trois exemplaires, un 6 et deux ~~, -une-de ·ces7 dernieres est absolument 
testacee sans traces de noir. Ceci me rappele un fait que j'ai deja constate dans les 
genres Singilis Rambur de la Mediterranee occidentale et dans le genre Phloeozeteus 
Peyron, genre panafricain et de l' Asie occidentale. Ces deux genres ont un systeme 
de coloration analogue a celui des Microdaccus, c'est a dire a elytres bicolores noirs 
et jaune-orange. Et bien, dans ceux-ci la meme mutation entierement jaune se 
retrouve avec une certaine frequence! Aussi, je ne connais pas chez les uns comme 
chez les autres de variations intermediaires avec des taches plus ou moins reduites, 
non. Ou la coloration noire est normale, ou elle disparait completement. 

La subsp. kharoumensis differe des autres races d'opacicolor par son edeage plus 
grele, avec les pieces du sac interne peu chitinisees, en forme de selle a branches 
transversales. Le style droit est petit, en forme de bouton tres obtus, presque rond 
(Figs. 5, 9). 

Microdaccus pulchellus Schaum, 1864; Berl. Ent. Zeitschrf., 8 : 204, type: Pa­
lestine. 

Dans la collection Chaudoir au Museum d'Histoire Naturelle de Paris existe un 
exemplaire de Palestine recolte par Schaum lui meme. Il peut etre done considere 
comme un exemplaire de la serie typique, ou cotype. Schaum, dans la description 
originale de son M. pulchellus, dit a voir recolte aussi en Alexandrie deux exemplaires 
immatures, jaunes (en plus des autres echantillons de Palestine). Un de ces deux 
immatures figure aussi dans la collection Chaudoir (ex Oberthur). Cependant, 
contrairement ace qui pensait Schaum, il ne s'agit point d'un Microdaccus immature, 
mais d'un Psammodromius Peyerimhoff, genre different decrit en 1927, c'est a dire 80 
ans plus tard. 

Du M. pulchellus j'ai pu etudier 7 exemplaires en tout, dont la plupart se trouvent 
dans un etat assez mauvais. Les localites de ce vieux materiel sont toujours vagues. 
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Fig. 7-ll: 7: "receptaculum seminis" et glande supplementaire du Microdaccus opacus Schaum 
de Pentelique, Grece; 8 - ll: gonapophyse de , 8: .111. opacus Schaum de Pentelique, Grcce; 
9: M. opacicolor kharoumensis ssp. n., de Kacm enogra, Iran; 10: M . opacicolor inconstans ssp. n., 
de Suse, Irak; ll: M. pulchellus Schaum de Palestine. 

La collection Pecoud, comporte une petite serie des soi disant pulchellus. Or, pourJa 
plupart ces pulchellus sont des teodoroi de l'ile de Rhodes. Mais etiquetes Rhodes, coil. 
Bleuse, existent tout de meme deux vrais pulchellus! Il est evident que nous nous 
trouvons devant d'un erreur d'etiquettage. Un autre individu du Musee de Paris, 
provient des chases de P. de la Brulerie dans les environs de Jerusalem; il· en parle 
dans sa publication de 1875 (Ann. Soc. Ent. Fr., p. 153, note). Le cinquieme pulchellus 
du Museum de Pa.ris vient d'une vielle collection et porte une etiquette: Orient! 

Le Musee de Prague m'a envoye en communication le type (~) du M. houskai Jed­
licka, ainsi qu'une autre ~ determine par J edlicka sous le nom de M. opacicolor Reitter. 
Toutes les deux sont des M. pulchellus Schaum. Le premier a ete recolte a Jerusalem 
le 2-V-1942 par Houska; le second a ete recolte a Chtaura, Liban en 1936 par Jurecek. 
Un exemplaire du Musee de Budapest determine comme M. houskai par Jedlicka 
est aussi un M. pulchellus. Cet echantillon vient d' Amman, 0. Jorrdan, en Jordanie ou 
il fut recolte le 24-VI-1958 par J. Klapperich. 
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Je voudrais ici remercier M. le Dr. Horvatovich du Musee de Budapest et a son 
Directeur M. le Dr. Z. Kaszab, par leur amabilite de m'avoir confie le materiel du 
Musee de Budapest. -

M. pulchellus e~t une espece bicolore, Iegerement plus petite que les autres especes 
du genre. Le dessous du corps est noir, ainsi que le scutellum; la tache_noire des 
elytres ne se prolonge pas en avant le long de la suture. Le pronotum n'a pas de 
rides transversales comme chez ses congeneres. Enfin, l'edeage de l'espece qui nous 
occupe est robuste et comporte dans son sac interne deux pieces chitineuses sensible­
ment differentes de celles des autres Microdaccus: une transversale assez etroite et une 
autre allongee, etranglee au milieu et a sommet globuleux ou spherique. Le manque 
de dent sur le tranchant des mandibules oppose pulchellus aux M. teodoroi et M. opacus 
(Figs. 3, 10). 

Bref, jusqu'a · nouvelle ordre M. pulchellus Schaum, est repandu en Palestine, 
au Liban et en q-ordanie occidentale. 

Genre Psammodromius Peyerimhoff, 1927. 

Aile. Entierement d'un jaune testace, mat. Labre echancre. Mandibules courtes, 
larges et fortement recourbees en avant, pourvues sur son tranchant, vers l'avant, 
d'une dent assez forte. Labium non dente, (Fig. B), obtusement anguleus au milieu 
sans que son vertex depasse, ou a peine, la pointe des epilobes, qui sont petites et 
anguleuses. Antennes pubescentes a partir du 4e article (si bien les trois premiers 
articles portent aussi des soies comme chez les MicTodaccus), moderement longues et 
fines. Pronotum transversal, cordiforme, a cotes bien sinueux, les angles posterieurs 
droits ou aigus. Base large, droite. Elytres paralleles, assez larges, finement stries, les 
intervalles peu convexes. Pas de striole scutellaire. Apex des elytres Iegerement 
sinueux, obliquement tronque a angles internes et externes plus ou moins arrondis. 
Pore basal present, pas de pores sur le 3e intervalle. Serie ombilique de 14 fouets 
6-,-,--l-1 1 6. Microsculpture forte. Une soie de chaque eotedu dernier sternite, dans 
les deux sexes. Pattes moderement longues; tarses fins et pubescents en dessus, 
onychium pubescent. Ongles lisses. Edeage pourvu d'une longue piece lamelleuse 
et sinueuse dans le sac interne. Gonapophyses de l'appareil sexuel de la~ courtes, 
inermes. "Receptaculum seminis" hyalin, sans pieces chitineuses, cylindrique et 
allonge. 

Espece-type: Psammodromius noctivagus Peyerimhoff. 
Ce :genre est arapprocher de Microdaccus Schaum avec lequel il partage nombreux 

caracteres communs. Il differe specialement par son edeage dont le sac interne est 
pourvu d'une longue piece lamelleuse et sinueuse; appareil sexuel ~ avec de gonapo­
physes courtes et "receptaculum seminis" cylindrique et tres allonge. Toutes les 
especes sont entierement testacees sans traces de bandes ou de dessins noiratres ou 
noirs sur les elytres. Les autres . carateres de la morphologie externes sont plus ou 
moins variables et ne paraissent pas nettement fixes. Ainsi le menton simplement 
anguleux au milieu sans dent bien distincte, les epilobes plus aigiies, le dent interne 
du tranchant des mandibules plus gros, le pronotum plus transversal, etc., toujours 
par rapport a M icrodaccus. Mais les caracteres des organs sexuels (des deux sexes) et la 
coloration toujours constante, permettent je crois de considerer Microdaccus et 
Psammodromius comme deux lignees differentes certainement issues d'un ancetre 
commun. 
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Fig. 12 et 13: Genre Psammodromius Peyerimhoff, edeages de, 12: P. noctivagus Peyerimhoff, 
d'Hamman, Egypte; 13: P.]Jalliclicolor (Mandl), de Sufian, Iran. 

Le genre Psammodromius date de 1927 (Bull. Soc. Ent. Egypte, 10, 1926 (27). 
Peyerimhoff l'a decrit sur un? ou plusieurs exemplaires de la coll. Alfieri, d'Egypte. 
Dans la collection de Peyeriml:wff qui se conserve au Laboratoire d'Entomologie du 
Museum de Paris, existe un exemplaire ~ etiquette ''type" par P. de Peyerimhoff 
lui meme. Apres sa description personne a ma connaissance a reparle de Psammodro­
mius (sauf les cites des Catalogues). Dans celui de Schatzmayr (1936) sur les Carabi­
ques d'Egypte il est designe, je ne sais pas pourquoi, sous le nom de Psammodromius 
noctilucus Peyerimhcff, et il est cite d'Amrieh (Mariut), l. c. du littoral de Ham­
mam-Alexandrie yt de Marsa-Matruk. Nous y reviendrons plus loin pour la locali­
sation de cette espece. 

L'expedition du Musee de Prague de 1970 a recoltee deux exemplaires ()"et~ en Iran 
de P. pallidicolor (l\1:andl) . 

Les deux especes de Psammodromius connues peuvent se separer de la fa<;on 
suivante: 

l. Plus grand 4,5-'-4,6dmm. Plus mate . Tete avec les yeux corn pris plus etroite que 
le pronotum, celu1-ci ·plus transversal et moins conve::xe, les angles posterieurs 
sont droits. Edeage a bord ventral convexe, le sac interne pourvu d'une longue 
piece lamelleuse fortement sinueuse, "serpentiforme". Gonapophyses de la~ plus 
longues (Figs. 12, 15, 16). Egypte . ... . .... . ........ . noctivagus Peyerimhoff 
Plus petit 4-4,1 mm.· Plus brillant. Tete avec les yeux compris presque aussi 
large que le pro no turn, cehti-ci est cordiforme, · convexe, les angles posterieurs 
sont aigus et ·saillants. Edeage regulierement arque, le bord ventral tout a fait 
concave, le sac interne pourvu d'une piece lamelleuse plus large, plus courte et 
non sinueuse sauf a son · extremite ou elle s'inflechit. Gonapophyses de la ~ plus 
courtes (Figs. 13. 14). Iran ....... · ..................... . pallidicolor Mandl 

Psammodromius noctivagus Peyerimhoff ( = P. noctilucus Schatzmayr, nee Peyerim­
hoff), 1927, Bull. Soc. Ent. Egypte, 10: 222; type: Amrieh, Mariut, Egypte (coli. 
Alfieri) , in Mus. Hist. Na.t: de Paris (lectotype). 

Par sa taille plus forte, teguments mats, pronotum, transversal a angles droits , 
bien plus large que la. tete, et edeage differemment conforme, cette espece se separe 
sans trop de difficultes de la suiv.ante; 
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Fig. 14-16: Genre Psammodromius Peyerirnhoff, 14: gonopophyse du P. pallidicolor (Mandl), de 
Sufian, Iran; 15: "receptaculum scrninis" du P. noctivagus Peyerirnhoff, de Dekela, Egypte; 
16: gonopophyse du P . noctivagus Peyerirnhoff de Dekela, Egypte. 

Speciale a l'Egypte d'ou elle est connue de: Alexandrie (Schaum), Hammam 
V-1909 (in coll. Pecoud); idem. (Ferrante), ex coll. Bedel; Amrieh Mariout, 17-IV-1914 
(coli. Alfieri), l. c., actuellement?; Dekela, Egypte IV-1909 (lectotype) ex coli. 
Peyerimhoff, in Mus. Hist. Nat. de Paris. 

Alexandrie, Hammam, Marsa-Matruk, ~ont des localites du Bas Egypte sur la 
Mediterranee ou pas trop loin de celle-ci; Dekela et meme Amrieh, doivent etre aussi 
des localites proches du Delta du Nil, mais je n'ai pas pules situer exactement. 

Ici vient s'intercaler un petit probleme. La localite typique du P. noctivagus est 
celle d'Amrieh, Mariout, datee du 14-IV-1914. Or, dans la description originale du 
noctivagus, Peyerimhoffne precise pas s'il a eu d'autres materiaux en vue au moment 
de la redaction, et il ne precise pas non plus ou le type de son espece a ete depose. 
D'autre part, l'exemplaire que figure dans sa collection provient de Dekela, IV-1909, 
et sur !'etiquette de determination ecrite par Peyerimhoff, lui meme a marqeeu 
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" type''. Ere£, il existe une discordance evidente entre la localite figurant sur la 
description originale et celle de ce "type" de la coli. Peyerimhoff. Etant donne que 
nous ne pouvons trancher, car, on ignore ou le type se trouve (s'il existe), je crois 
preferable de considerer la femelle de Dekela comme lectotype du noctivagus. 

Psammodromius pallidicolor (Mandl) - 1973, Ent. Arb. Mus. Frey, 24 : 98-99. 
Type: Un ()' Nord-Iran, 70 km sud de Teheran, dans la collection Mandl. 

Le Musee de Prague a rapporte de l'Iran 2 exemplaires ()' et Sj2 respectivement de 
Sufian, 30 km W de Tabriz, Adzerbaijan, NW de l'Iran 20-21-VI-1970, au 
Musee de Prague et dans ma collection. 

Comme dans la description originale Mandl compare son espece avec des Micro­
daccus opacus et teodoroi, je donne ici une description un peu plus complete et en 
tenant coiLpte des organs sexuels. 

Plus petit que noctivagus, a teguments plus brillants. En effet, la microsculpture 
si bien offre des mailles plus grosses celles-ci sont en revanche moins serrees. Le 
pronotum est cordiforme avec les angles posterieurs aigus et saillants, presque aussi 
large que la tete et a cotes plus fortement sinueux. L'edeage est bien arque, convexe 
sur son bord superieur et concave sur son bord inferieur, avec la piece interne large 
et simplement inflechie a l'apex. (Voir dessins). 

Les deux exemplaires de Prague furent recoltes dans la localite n° 27 de la J.iste 
de localites dressee par L. Hoberlandt, laquelle comporte des commentaires d'ordre 
geographique et ecologique de toutes les localites prospectees par !'Expedition de 
1970 du Musee de Prague, que je recopie ci-dessous: 

"N° 27.Sufian (38° 17'N, 45° 59'E), 30km. wof Tabriz, Azarbaidjan, 20-21-VI­
-1970, N. W. Iran". 

"Slopes with steppe formation (grazed); small irrigated oasis with planted almond­
-trees and aprico-trees, small fields of lucerne abundant undergrowth of grass and 
Plantago. Plains close to the slopes with swampy basin (salty). Collected by light 
trap". 

J'ai pu etudier le materiel de Musee de Prague ainsi que les types du M. houskai 
Jedlck., qui se conservent a Prague, grace a l'obligeance de mon ami et collegue 
le Dr. J. Jel:fnek, a qui je remercie bien vivement. 
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